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LE BULLETIN DE LA FEMME 

Conseils pratiques

Les Propriétaires de Bétail en Bénéficient
Toute l’expérience acquise: au cours de 38 années dans un même 

commerce—tous les avantages d’un pouvoir d’achat mondial— 
toutes les facilités de fabrication moderne—tout cela se combine 
dans chaque achat de produits International que vous faites.

Tous les produits International sont préparés socs la direction 
de professionnels experts—vétérinaires, chimistes, etc., dont toutes 
les connaissances et la longue expérience dans la fabrication ex­
clusive de préparations médicinales pour les animaux leur ont 
donné une connaissance complète des besoins du bétail.

Le plus grand soin est apporté à la préparation de nos produits, 
rien n’est laissé au hasard—chaque procède est fait avec une pré­
cision scientifique. C’est grâce à cette minutie vraiment extra­
ordinaire que les produits “International” donnent des résultats si 
satisfaisants et sont si favorablement connus d’un océan à l’autre.

Chaque année les ventes des préparations international aug­
mentent comme résultat de la haute estime dans laquelle les agri­
culteurs canadiens les tiennent, parce que dans des milliers de 
fermes ces préparations sont en usage à cause de leur qualité, leur 
pureté, leur fiabilité—et, pardessus tout, le maximum de bons 
résultat et de satisfaction qu’ils assurent 1.

Le “Bulletin de la Ferme”
• Rédaction et Adminisiration

111, Côte de la Montagne, (Edifice Morin) 
Revue publie par le ‘‘Bulletin de la Ferme" Ltée 

imprimée par “Le Soleil Ltée.

International Stock Food Co.
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Engrais-Chimiques
Superphoshate, Engrais complets. 
Muriate Potasse, Nitrate de Soude.

‘ Agents demandés
ARTHUR LAVIGUEUR

Fabricant d’Engrais-Chimiques
446, Amherst, MONTRÉAL.
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LA BANQUE PROVINCIALE 
DU CANADA

Incorporée par Acte du Parlement en juillet 1900.

Capital autorisé.........!................................................... s 5,000,000.60
Capital payé et Réserve............................................ $ 4,500,000.00
Actif total (au 30 nov. ........................................... .. $40,616,000.00

La seule banque au Canada dont les argents confiés à son départe- 
ment d’Epargne sont contrôlés par un Comité de Censeurs, ces messieurs 
examinent mensuellement les placements faits en rapport avec tels dépôts.

Conformémer aux reglements approuvés par ses actionnares lors de 
sa fondation, cette banque ne prête pas d’argent à ses directeurs.

Président du Conseil d’Administration
L’HONORABLE SIR HORMISDAS LAPORTE

Vice-préaide ut et Directeur-Général.
M. TANCREDE BIENVENU

Président du Bureau des Commissaire ■ Censeurs 
L’HONORABLE N. PERODEAU

Lieutenant Gouverneur de la Province de Québec.

356 Succursales et Sous- Agences dans les Provinces de Québec, d’Ontario 
du Nouveau-Brunswick et de File du-Prince-Edouard.

Pour vous, cultivateurs - -------------
__ :____ La conservation des œufs

.Les, chiens errants—Le chien, est un Un de nos lecteurs nous demande :
mais il nëllsee"psg parfois de causer des sm est vrai queseuls les "^t’pondusdommages fort appréciables. en septembre et octobre, peuvent se con-

On a pu voir, à une exposition d’agneaux server dans de bonnes conditrons- 
tenue récemment à StStanislas, dans le 2. Si le traitement à l’eau de chaux est 
comté de Champlain, un bon exempte des l’unique moyen de conserver les œufs, 

gerseranafubepie fjensecrzessurynstae":. «— " Toz—De lomeuesampées de district avaient. benucoup.soufertdes peatisansnerasneetoxérere aes’cerFs eneon chiens Fété dernier, quelque soixante serve an mois d’avril ou de mai. Bien plus, 
d’entre eux avaient été tués et beaucoup certains commerçants, qui en conservent 
d autres blessés au point de perdre toute annuellement des quantités considérables, 
eur valeur. Un cultivateur, qui n avait prétendent que les oeufs, mis en pots au 

plus que quatre moutons, une brebis et Printemps, sont dans la shite plus propres 
trois agneaux, voyant que leur état était a la consommation que les œufs pondus en 
nés à l’exposition pour les vendre avec les Nous pouvons donc conclure hardiment 
autres, al prix qu ils pourraient obtenir. Fepoque ha plus favorable à la conser- 
Ce. quatre betes avaient maigri à tel vation des œufs est celle où ils se vendent 
point qu elles ne pesaient plus qu environ ■ mois 
cent cinquante livres au total. En fait, il _
n’y avait guère que la peau avec la laine Réponse au 20.—Oui, certes, il y a en 
qui la recouvrait qui avait quelque va- core d’autres moyens de conservation 
leur marchande. D’autres troupeaux du que l’eau de chaux.
voisinage avaient aussi beaucoup souffert On peut par exemple enduire les œufs de 
et malheureusement la municipalitén’avait vaseline, ou bien les conserver dans une 
pas pourvu au paiement d’indemnités. solution de kalium ou de natrium. Une 

_________ bonne ménagère donne sa préférence au 
Quelques soins à donner à vos porcs. Ne maepse moiinëod teuxeurs seront mis en 

croyez pas que les porcs aiment la saleté conserve, doit être nettoyé avec le plus 
hachez que ces animaux ne se vau rent grand soin; on fait bouillir environ douze 
dans a boue que lorsqu ils ne peuvent trou- litres d‘ eau et on la laisse refroidir. On 
ver ailleurs la fraîcheur a calmer leurs dé- ajoute un litre de silicate de natrium ou 
mangeaisons; Dautrep ’ supportent de potassium, et on verre le tout dans le 
malles grandes chaleurs. . — r— pot. On agite la solation d’une main éner-

Ce sont là autant, de motifs pour les- gique, afin d’obtenir un bon mélange, 
quels ils recherchent 1 ombre et aiment à se “ Dans treize litres de ce liquide, on peut

Voila pourquoi nous vous engageons a conserver environ une centaine d’œufs. 
leur donner une cour ou une partie de ver- .
ger plantée de quelques arbres et pourvue Exposition d’agneaux dans 
d’un petit réservoir d’eau propre. Leur uti- , • • g - 7
lité est incontestable. la province de vfuebcc

Ne perdez pas de vue que les porcs, sur- ---------------
tout les jeunes, n’aiment guère le dur et La dernière des quatre-vingt-six exposi- 
l’humidité. Donnez-leur Lune abondante tiens d’agneaux conduites cette année dans 
litière. Elle leur est nécessaire, sinon ils ne la province de Québec a été tenue à St- 
tardent guère à contracter des défectuosités Stanislas, comté de Champlain, le 23 oc- 
ou vices dé corps qui nuisent à leur déve- tobre. C’était la première exposition tenue 
loppement. dans ce district. La division fédérale de

Quant au choix des litière:, il importe l’industrie animale, de concert avec le 
peu. Toutefois, les porcs ayant une peau Ministère provincial de l’agriculture, avait 
très insensible, vous pouvez leur réserver fait les premiers pas dans l’amélioration 
les pailles rigides. Elles conviennent par- des moutons en envoyant, il y a quelque 
faitement. Enfin, vous aurez soin de re- quatre ans, un petit nombre de béliers de 
nouveler souvent la litière. Certains le race pure. Les résultats de cet te initiative 
font régulièrement tous les deux jours. étaient très visibles à l’exposition de cette

——— ----- année; on constatait une bonne améliora-
Un petit défaut de "Par Chez-Nous”— tien dans un bon nombre des agneaux pré- 

Il est un petit défaut qui prédomine chez sentés. Quelques cinquante pour cent des 
nous. C’est un petit défaut niais qui sou- agneaux, la plupart châtres, avaient le 
vent devient grand; qui grandit vite en- poids et se. trouvaient dans 1 état voulu 
core qu’il ne soit pas exclusivement espa- pour obtenir les prix maxima du marché gnol. Il n’y avait pas plus de trois ou quatre

Si l’on voit quelques-uns de nos compa- sujets dont le poids était trop élevé, quant 
triotes qui progressent et qui se font remar- aux autres, ils pesaient trop peu et leur 
quer d’une façon quelconque, vite l’on caractère était trop irrégulier, car ne ve- 
s’empresse d’exprimer des choses désagré- naient de petits troupeaux qui n avaient 
ables dans le but d’amoindirir le mérite pas encore reçu d infusion de bon sang; 
personnel de ces compatriotes. Presque tous les cultivateurs gardent

L’on cherche à se nuire les uns les autres quelques moutons dans ce district, de 
au lieu de s’encourager. Si, au contraire, même que dans bien d’autres parties de 
l’on prenait les mesures pour s'assurer une la province. Ils les exploitent principale- 
union plus étroite, plus de charité, plus de ment pour la laine, qui est préparée pour 
patriotisme, nous nous féliciterions des les besoins de la famille, maison tue aussi, 
progrès de nos concitoyens. de temps à autre, u moutonou un agneau

Pourquoi s’en attrister? Pourquoi pour la table et quelques-unspour a vente, 
jalouser les voisins? Nous connaissons des Le stock qui avait été rassemble a cette 
gens qui ont pour unique préoccupation exposition par M. E.RUx, agronome 
d’amoindrir les qualités des autres afin de district, se composait d une centaine de 
d’avoir plus de chances de relever leurs têtes fournies par plus de vingt fermes si- 
qualités personnelles et, souvent, assez tuées dans un rayon de quatre milles du 
problématiques. village de Saint-Stanislas. Il n'y avait

On ne vaut vraiment pas grand'chose pas plus de trois ou quatre exposants qui 
quand il faut se faire le porte-voix de son pouvaient concourir dans la catégorie de 
mérite et de son savoir. dix agneaux et il n'y en avait que sept qui

Et, dans le même ordre d’idée, quand avaient suffisamment d agneaux du bon 
on sait bien mener scs affaires personnelles type pour faire des groupes de cinq. J y 
l’on n’a pas le temps de s’occuper de celles avait une concurrence assez vive dans la 
des autres. Tout ceux qui ont cette ten- catégorie réservée aux béliers reprodue 
dance à s’occuper des affaires de leurs con- teurs, dont six étaient représentés: C • 
citoyens, non pas pour les apprécier mais taient tous des béliers Oxfords, robustes, 
pour chercher à en diminuer le mérite, vigoureux, mais plutôt maigres. Lorsque 
feraient bien mieux de veiller à leurs pro- les juges eurent termine leur travail, tous 
près affaires qui doivent être nécessaire- les animaux, al exception de quelques 
ment négligées.— (Le Voyageur de Com- béliers ou agnelles, ont été expédies au vcco) marché de Montréal, pour y être vendus

suivant leur qualité.

Cultivateurs, songez à votre 
main-d’œuvre dès maintenant

Comme il existe toujours une demande considérable par tout le pays, pour 
la main d'oeuvre agricole, la Compagnie du Pacifique Canadien a décidé de 
continuer durant l'année 1926, l'enrôlement des domestiques de ferme pour 
venir en aide aux Cultivateurs du Canada. Ce service sera même augmenté, 
puisqu'il comprendra désormais des servantes et des jeunes garçons.
LA COMPAGNIE est en relation avec un très grand nombre de bons domes­
tiques de forme de Grande-Bretagne, de Norvège, do Suède, du Danemark, de 
France, de Hollande, de Suisse, de Pologne, de Hongrie, de Roumanie, de 
Jougo Slavic, de Teheco-Slovaquie et TAlemagne et grâce à son excellente 
organisation, est en mesure de remplir promptement toutes les demandes de 
main-d’oeuvre faites par les cultivateurs canadiens.
Afin que cette main d'oeuvre puisse arriver au Canada à temps pour les pro­
chains travaux du printemps, Tes cultivateurs ayant besoin d’assistance de­
vront faire leurs demandes de bonne heure ; le plus tôt sera le mieux, car il 
est entendu que ceux qui auront demandé les premiers seront les premiers 
servis.
Des formules de demanda en blanc, ainsi que tous les renseignements con­
cernant le service, peuvent être obtenue de n'importe quel agent du C.P.R. 
ou des officiers dont les noms suivent. LE SERVICE EST ABSOLUMENT 
GRATUIT.

CHEMIN DE FER DU PACIFIQUE CANADIEN 
Département de la Colonisation et du Développement 

MONTREAL J. Dougall, Agent Général pour YAgriculture.
C. La Due Norwesd, Agent des Terres.

TORONTO J. E. Parker, Agent Général, Service Océanique. 
SHERBROOKE W. M. Hillhouse, Agent Spécial de Colonisation. 
SAINT JOHN G. Bruce Burpee, Agent de District des Voyageurs. 
KENTVILLE George E. Graham, Gérant Général, Dont. Atlantic Ry. 
OTTAWA J. A. McGill, Agent Général, Service des Voyageurs.

10 DECEMBRE 1925


